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Louange et remerciements au Seigneur pour Sa grâce. Nous 
sommes certainement tous heureux de ce que nous avons déjà en-
tendu, et moi tout particulièrement, parce qu'il ne m'est pas donné 
d'entendre trop souvent  ; c'est pourquoi, je me réjouis de chaque 
phrase, de chaque pensée qui est exprimée, et je peux le dire avec 
certitude : j'ai déjà été richement béni par la parole que nous avons 
entendue, par les nombreuses pensées qui ont été exprimées.


Nous espérons que Dieu donnera encore quelques pensées de Sa pa-
role. Dans ce contexte, j'ai pensé au chapitre 10 des Hébreux. Il est 
écrit ici à partir du verset 35 :


« Ne renoncez donc pas à votre joyeuse assurance, elle apporte en ef-
fet une haute rémunération. Car vous avez besoin de persévérance, 
afin qu'après avoir accompli la volonté de Dieu, vous obteniez ce qui 
vous est promis. Car il ne reste, en effet, que très peu de temps, puis 
viendra celui qui doit venir, et il ne tardera pas ».

Peut-être seulement jusqu'ici, cette précieuse et sainte parole de 
Dieu.


« Car vous avez besoin de persévérance, afin qu'après avoir accompli 
la volonté de Dieu, vous obteniez ce qui vous est promis ».


Nous savons une chose  : la volonté de Dieu ne peut pas être 
faite par nous-mêmes. Elle doit être opérée par le Saint-Es-
prit. Nous ne pouvons pas nous aider nous-mêmes  ; nous ne pou-
vons pas faire la volonté de Dieu par nous-mêmes.


Mais il y a une chose pour laquelle Dieu nous a fait la grâce  : c'est 
de placer notre volonté dans la Sienne  ; et cela nous a déjà été en-
seigné par ce que nous avons entendu.


Par leurs statuts et leurs enseignements, les hommes ont obscurci 
et dissimulé le dessein du salut de Dieu, mais Dieu n'a pas cessé de 
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tout mettre en lumière et de tout révéler par la révélation prophé-
tique, afin que ceux qui devaient voir puissent voir.


Et la même chose s'est produite à notre époque. Les hommes 
peuvent passer à côté et ne pas le mesurer, ni le comprendre, ni l'es-
timer, mais tous ceux à qui cela est arrivé savent. Je dirais presque 
que, le jour est l'heure où cela leur est tombé des yeux comme des 
écailles, le jour où la couverture leur a été retirée, qu'ils ont pu voir 
ce que Dieu a prévu dans ce temps.


Nous savons que si nous ne parlons que de ce que Dieu a fait au 
cours des millénaires passés, tout cela est si lointain. Mais, à partir 
du moment où nous entrons en contact avec l'action actuelle de 
Dieu, tout ce qui se trouve dans le passé est également transporté 
dans le présent, et se trouve vivant devant nos yeux, Sinon, ce n'est 
qu'un enseignement visuel, nous avons de la théorie et peut-être 
même de la philosophie à ce sujet sans que nous y participions di-
rectement. Cela a été dit à maintes reprise. 


La présence de Dieu se manifeste toujours dans ce qu'Il fait actuel-
lement, et non dans ce que nous disons ou interprétons de Lui. Non. 
La présence de Dieu est trouvée là, dans ce que Dieu fait actuelle-
ment, elle est manifestée là ! 


Que se passait-il à l'époque de Moïse ? Moïse ne parlait-il que 
d'Abraham ou bien Dieu s'est-Il manifesté à son époque comme le 
Dieu présent, comme le Je Suis, comme le Dieu qui Se révèle ? 


C'est bien de cela qu'il s'agit. Chaque théologien peut parler de Dieu 
à sa manière et chacun comme il l'entend. Mais, à partir du moment 
où Dieu fait quelque chose dans l'histoire du salut, Il donne la ré-
vélation de Son esprit et de Sa volonté, non pas à celui qui le 
veut, mais à celui qu'Il a désigné et déterminé pour cela. Et 
ce n'est pas un homme qui peut dire alors : « Seigneur, maintenant, 
utilise-moi ! Je suis prêt à être Ton porte-parole ». Non, Dieu sait le 
jour, Il sait l'heure ! Il sait qui Il a préparé pour que Sa parole soit 
proclamée avec autorité par une bouche appelée à le faire.


C'est pourquoi nous pouvons dire que « nous n'avons pas suivi des 
fables habilement conçues », mais la puissance de la gloire de notre 
Dieu qui l’a révélé en ce temps avec autant de puissance que jamais 
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auparavant. Nous ne sommes restés en arrière de rien, mais Dieu 
S'est révélé comme le Présent et comme le Même en ce temps. 


Lorsque nous lisons les évangiles et les Actes des Apôtres, et que 
nous constatons ce que le Seigneur a fait à l'époque parmi Ses dis-
ciples, alors nous pensons qu'il aurait dû nous être donné de tout 
cœur de participer à tout cela, d'aller avec Lui là où Il allait, d'en-
tendre Son discours partout où Il parlait… mais soyons honnêtes  : 
Dieu ne nous a-t-Il pas fait la grâce de parler Son langage aujourd'-
hui  ? de n'annoncer que ce que Sa bouche sainte a réellement an-
noncé, et de ne transmettre que ce qu'Il a donné ? de rester dans les 
limites qu’Il nous a fixées ? 


Nous ne sommes pas intéressés par une quelconque interprétation. 
Et vous savez, quand on va dans le cabinet d'un théologien, on peut 
prendre des livres, et l'un sera l'interprétation de l'Évangile de Luc, 
l'autre sera l'interprétation de l'Évangile de Jean, de tel scribe et de 
tel autre scribe. On peut donc tout prendre dans les étagères, mais 
il y a une chose que l'on ne peut pas prendre : c'est la révéla-
tion du Dieu vivant ! On ne peut pas la prendre comme ça, la 
poser sur la table et regarder dedans. On ne peut pas le faire. 
On peut lire ce que tel ou tel a dit, pensé et arrangé, mais pas la ré-
vélation du Dieu vivant !


La révélation du Seigneur est donnée à chacun qui peut 
croire de tout son cœur ce que Dieu a promis au moment donné, 
et ce qu'Il a accompli en ce temps-là. C'est la justification que nous 
avons devant la face du Dieu vivant. 


Nous ne cessons de le répéter et nous continuerons à le faire dans 
nos messages radios  : N'est pas justifié devant Dieu celui qui s’ab-
sout lui-même ! Est justifié devant Dieu celui qui croit ce qu'Il a dit 
conformément à la Parole  ! « Abraham a cru Dieu et cela lui a été 
imputé à justice  ». Il n'a pas cru ce qu'il voulait, il a cru à la pro-
messe du Dieu Tout-Puissant dans son temps et c'est ainsi qu'il a 
été justifié. 


Aujourd'hui, chacun croit ce qu'il veut et se justifie comme il le veut. 
Vous savez bien que lorsqu'on parle aux gens, chacun se justifie à sa 
manière. Avec cela, personne ne pourra tenir devant Dieu, subsister 
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devant Dieu, aucun homme. Nous ne tiendrons devant Dieu que si 
nous avons été justifiés par Lui en croyant ce qu'Il a dit  ! nous ne 
serons justifiés par Lui que si nous croyons ce qu'Il a promis. 


Beaucoup disent qu'ils sont dans la foi et qu'ils sont enfants d'Abra-
ham et enfants de Dieu, et ils ne croient pas justement aux pro-
messes pour ce temps, et ce faisant, ils ont eux-mêmes fermé la 
porte devant eux, et ils ne sont pas entrés, et ils empêchent les 
autres d'entrer.


Mais grâce soit rendue au Seigneur qui S’est choisi un peuple dans 
ce temps, un peuple qui entend Sa voix, un peuple qui a reçu la ré-
vélation de Son Esprit.


Nous ne pouvons pas tout expliquer. Je me suis réjoui de la phrase 
de 1 Jean 5 verset 20 où il est dit au sujet du Christ qu’Il est le véri-
table Dieu et la vie éternelle  ! Si quelqu'un devait maintenant ex-
pliquer que, d'une part, Il a prié Dieu et que, d'autre part Il est Lui-
même le véritable Dieu… appelez quelqu'un, appelez quelques théo-
logiens pour qu’ils expliquent cela. Personne ne le peut, je ne le 
veux pas et je ne le peux pas non plus, mais nous pouvons tous le 
croire. Et pourquoi ? Parce que la bourse sainte du Seigneur l'a dit ! 


Nous n'avons pas besoin de gens qui viennent ici et qui 
disent : « Voilà, cela signifie ceci et cela ». Tout cela signifie exacte-
ment ce que cela dit. Et si l'Écriture dit qu'Il est le véritable Dieu et 
la vie éternelle, en fait nous n'avons besoin de rien d'autre que du 
vrai Dieu et de la vie éternelle. Nous avons ainsi tout ce dont nous 
avons besoin pour ce temps et pour l'éternité. Tout est en Jésus-
Christ notre Seigneur.


Un théologien pourrait dire  : « Ah là, Jean est allé un peu loin  ! ». 
Personne n'est allé bien loin. Non. Le Saint-Esprit a parlé, et les 
hommes qui étaient poussés et conduits par cet Esprit ont écrit aus-
si vite que l'Esprit le leur a dicté et inspiré. Personne n'a dépassé la 
parole de Dieu Lui-même. Chacun n'a écrit que ce que la bouche 
sainte du Seigneur a prononcée par grâce. 


Il est dit ici dans Hébreu 10 verset 36 :


« Car vous avez besoin de persévérance ».
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Il faut persévérer dans l’attente de l’accomplissement de la pro-
messe. Si nous n'avons pas reçu de promesse en perspective, il n'y a 
pas non plus de persévérance  ! Mais à partir du moment où nous 
avons une promesse devant nous, nous persévérons dans la foi jus-
qu'à ce que cette promesse s'accomplisse.


Et vous savez tous que, lorsque le Seigneur Jésus était sur le point 
de retourner dans la gloire, Il a fait la promesse à Ses disciples  : 
« Attendez à Jérusalem jusqu'à ce que vous soyez revêtus de la puis-
sance d'en haut ». Ils ont persévéré dans la foi, et le jour est venu où 
la promesse s'est réalisée  ; l'heure est venue où leur foi et leur at-
tente ont été récompensées.


Chers frères et sœurs, il s'agit ici de la venue du Seigneur. C'est 
écrit littéralement au verset 37 d’Hébreux 10 :


« Car, il ne reste en effet que très peu de temps  ; puis viendra celui 
qui doit venir et il ne tardera pas ».

Nous pouvons le dire en toute certitude  : Il ne reste qu'un peu de 
temps, très peu de temps, et Celui qui doit venir viendra et ne se 
fera pas attendre. 


Il s'agit maintenant de persévérer et de tenir fermement dans la foi 
toutes les promesses qui doivent encore s'accomplir jusqu'au retour 
de Jésus Christ, et de persévérer, de persévérer dans la conviction 
de la foi. La bouche sainte du Seigneur a parlé et, Il veille sur Sa 
parole pour l'accomplir.


Il m'est venu à l'esprit que Dieu n'est pas le Seul à veiller sur nous 
et sur Sa parole, mais que nous aussi, nous veillons lorsque la pa-
role du Seigneur est annoncée. Il n'est pas nécessaire que l'un 
pousse l'autre pour qu'il ne dorme pas, mais nous entendons la pa-
role du Dieu vivant, et nous en sommes saisis au plus profond de 
nos cœurs. Nous ne luttons pas contre le sommeil, mais nous nous 
réjouissons de la présence du Dieu vivant, et nous nous absorbons 
dans les choses spirituelles qui nous sont devenues précieuses.


Sinon, vous le savez très bien, si les choses ne nous intéressaient 
pas… il ne pourrait arriver que l'un d'entre nous s'endorme sans le 
vouloir, mais au moment où la parole de Dieu nous interpelle, où 
nous nous y plongeons, où nous nous en rendons compte, à ce mo-
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ment-là, tout est vivant en nous ! l'homme le plus fatigué peut alors 
se réveiller. S'il arrive que des gens s'endorment sous la pré-
cieuse annonce de la Sainte Parole, alors nous pouvons ces-
ser de prêcher. C'est vrai, nous pouvons alors cesser de prêcher.


Si quelqu'un pense que c'est le lieu pour s’endormir  ! Non. C’est le 
lieu où être éveillé, c'est l'endroit pour être éclairé, c'est l'endroit où 
nous voulons rencontrer Dieu.


Et vous savez très bien que la Parole du Seigneur nous a tous saisis. 
Nous avons tout simplement été saisis, nous savons et nous avons 
compris de quoi il s'agit en ce moment.


Le verset 50 de Luc 24 dit ici… Luc 24 verset 50 :


« Après cela, il les conduisit hors de la ville jusqu'aux environs de 
Béthanie, puis, levant les mains, il les bénit. Et il arriva que, pen-
dant qu'il les bénissait, il se sépara d'eux et fut enlevé au ciel ». 

Les disciples de Jésus, à cette époque, ont eu le privilège de voir 
tout cela, de vivre, d'expérimenter tout cela avec le Seigneur. Ils 
l'ont vu dans les dernières heures de Son existence terrestre, de Sa 
marche sur la terre. Ils l'ont vu lever les mains et les bénir une der-
nière fois. Nous pouvons imaginer l'accablement qui les a envahis ; 
nous pouvons imaginer les pensées et les événements qui se sont 
produits en eux.


Le Seigneur a béni les Siens et est monté au ciel en les bénissant. 
Ce même Seigneur reviendra de la même manière qu'Il est monté 
au ciel. Il est un Dieu qui bénit, un Dieu qui parle, un Dieu qui Se 
révèle. Il ne change pas. À l'époque, Il était partout parmi Ses dis-
ciples, une fois ici, une fois là, partout où ils se réunissaient, Il était 
parmi eux. Il leur a parlé, Il S'est révélé à eux, Il leur a ouvert la 
compréhension des Écritures ; Il s'est mis à leur parler de Moïse et 
de tous les prophètes, de ce qui s'était alors accompli autrefois.


Jésus est le même ! Il est ressuscité. Il est vivant. Il parle avec les 
Siens. Il nous ouvre la compréhension des Écritures. Il commence 
par Moïse et tous les prophètes et dit : « Il fallait que tout s'accom-
plisse selon ce qui est écrit dans la loi de Moïse, dans les Psaumes et 
dans les prophètes. Il fallait que s'accomplisse en ce temps ce que 
Dieu avait dit par la bouche de Ses serviteurs et de Ses prophètes ».
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Il fallait que s'accomplisse le fait qu'Il envoie Son prophète avant 
que ne vienne le grand et terrible jour du Seigneur. Les Écritures 
ne peuvent pas être brisées  ! Les hommes peuvent les briser, 
Dieu ne les brise pas  ! Nous pouvons nous y fier. Les hommes 
passent à côté parce qu'ils ne le voient pas. Dieu ne passe jamais 
à côté de sa parole : « Il veille sur elle pour l'accomplir », puis 
Il attire l'attention de Son peuple sur Sa précieuse et sainte parole, 
et nos cœurs se réjouissent parce qu'Il nous a parlé.


Le Conseil de notre Dieu n'est plus pour nous un livre scellé. Ce 
n'est plus quelque chose de voilé  : Il est révélé en ces derniers 
temps ! Nous avons pu y jeter un coup d'œil et nous nous en réjouis-
sons car, Dieu a parlé d'une manière si claire !


Quelqu'un d'autre aurait-il pu rendre les choses plus claires comme 
Dieu l'a fait ? Tout est clair, mais seulement par la révélation 
du Saint-Esprit. Tous les autres s'offusqueront de ceci ou de cela, 
se heurteront à ceci ou à cela. Ceci n'est pas bien pour eux, et ceci 
n'est pas juste pour eux. Ceci n'est pas juste pour eux et cela non 
plus. Mais pour les élus, tout ce que Dieu a fait est juste pour eux et 
cela non plus. Mais, pour les élus, tout ce que Dieu a fait est juste ! 
Pour eux, tout ce que Dieu a dit est vrai  ! qu'ils puissent le com-
prendre ou non, pour eux, c'est vrai. Ils disent « oui » et « amen » à 
la parole de Dieu. Pour tous les autres, on pourrait la mettre à leur 
disposition de manière même mathématique, mais alors ils ne la 
verraient pas encore. En effet, seul l'Esprit de Dieu est capable d'as-
sembler et de révéler les choses spirituelles.


Jésus leur a donné le sens de la compréhension des Écritures. Il a 
fait de même avec nous à cette époque.


Je voudrais rappeler ici les paroles de frère Branham. Il a dit  : 
« Que servirait à un homme qui meurt de froid de lui montrer une 
image sur laquelle un feu a été peint ? ». Quelle utilité ! quelle utili-
té aurait pour lui un feu qui est devant lui de manière artificielle ? 
Il se moquerait de la chose et penserait en lui-même  : « J'ai besoin 
d'un vrai feu pour me réchauffer, et non pas d'une moquerie sup-
plémentaire avec un feu peint ».
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Frères et sœurs, chers amis, nous avons besoin du feu authentique 
du Saint-Esprit. Nous avons besoin de la puissance authentique du 
Tout-Puissant pour qu'Il Se révèle à nouveau parmi Son peuple  ! 
Rien de peint, rien d'oublié dans le passé, mais un Dieu présent qui 
répond par le feu et qui parle comme Il l'a toujours fait.


Et la bonne nouvelle, c'est que Dieu est le même. Il est présent. Et 
nous l'avons vu à plusieurs reprises.


Nous avons déjà entendu la remarque suivante : En ce temps-là, le 
Seigneur a également parlé depuis la colonne de nuée et de feu. 
Combien de personnes viennent nous dire  : « Écoute frère Frank, 
penses-tu vraiment que l'on puisse croire cela aussi facilement ? ». 
Ils ont tout simplement du mal, c'est trop puissant pour eux. Ce 
n'est pas qu'ils aient peut-être été motivés par la critique –je ne 
veux accuser personne– mais ils n'arrivent pas à croire que le Sei-
gneur Dieu ait pu faire une chose pareille en ce temps.


Frères et sœurs, cela ne fait que prouver que le Seigneur est le 
même, puisqu'Il S'est révélé de la même manière.


Les hommes ont naturellement les mots à portée de main. Ils disent 
où est-il écrit dans la Bible que Dieu ferait cela en ce temps ? Où 
était-il écrit dans la Bible que Dieu parlerait à Moïse depuis le feu ? 
Où ? Quelqu'un peut-il me montrer où cela se trouvait dans la Bible 
avant que cela n'arrive ? Quelqu'un peut-il me montrer toutes les 
choses surnaturelles ? Où est-il écrit que le Dieu vivant répondrait 
par le feu sur le mont Carmel ? Où était-il écrit qu’un Élie monte-
rait au ciel ? Où était-il écrit que Énoch serait enlevé ? Où toutes 
ces choses étaient-elles écrites ? Je peux vous dire où c'était écrit  : 
Dans le livre du Dieu Tout-Puissant ! et Il l'a fait quand le moment 
est venu. Il n'a pas demandé l'avis d'un scribe ou d'un pharisien ; Il 
S'est révélé dans Sa puissance et Sa gloire  ; et Il a laissé tous les 
incrédules sur place, déçus de ne pas avoir cru à Sa révélation.


On ne peut tout de même pas venir à Dieu et lui dire  : « Seigneur, 
pourquoi as-Tu fait ceci ou cela ? ». Était-il donc écrit que les mages 
verraient l'étoile et arriveraient ensuite jusqu'à Jérusalem ? Que 
voulons-nous encore de Dieu ? Devrait-Il Se présenter à chacun 
d'entre eux et dire : « Excuse-moi de ne pas avoir fait écrire cela au-
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paravant ? ». Notre Dieu fait ce qui Lui plaît et Il dit  : « bénit soit 
celui qui ne s'irrite pas contre Moi, mais qui peut croire de tout son 
cœur ». 


Savez-vous ce qu'il y a d'étrange ? Celui qui est plein de critiques et 
de méfiance se prive lui-même des bénédictions du Dieu Tout-Puis-
sant, mais, celui qui peut louer de tout son cœur, croire de tout son 
cœur et dire  : « Seigneur, je Te remercie de T'être révélé en mon 
temps comme Tu l'as fait à l'époque de Moïse ; en vérité, Tu es Celui 
qui es, le Je Suis  ». Vous verrez ce qui se passe alors  : le cœur 
s'ouvre alors, la compréhension de l'Écriture s'ouvre alors plus de 
tel personne, et tout s'illumine de la lumière divine depuis la Ge-
nèse jusqu’à l’Apocalypse, et les enfants de Dieu s'en réjouissent. 
Tous les autres disent  : «  oh écoutez, nous sommes désolés pour 
vous car vous croyez une chose ».


Nous ne croyons pas une chose, nous croyons la Parole de Dieu  ! 
Cela doit être dit une fois de manière claire et nette : Ce n'est pas 
une chose que nous défendons, c'est la Parole du Dieu Tout-
Puissant et les promesses qu'Il y a faites. Que celui à qui il est 
donné de le saisir, la saisisse et rendre grâce à Dieu pour qu'Il ne 
s'irrite pas, mais qu'Il Se réjouisse de ce que Dieu ait fait une telle 
chose en notre temps.


Qui sommes-nous, nous les humains ? Je me souviens d'un docteur 
untel qui m'a écrit un jour et qui m'a dit : « Cher monsieur le prédi-
cateur Frank, à moins que vous ne vous sépariez des écrits de 
Branham, sinon un entretien n'est pas du tout possible ! ». Et vous 
savez ce que cela signifie pour moi ? Un étage plus bas en écriture 
un peu oblique et l'affaire est réglée. Je veux dire par là, le laisser 
sortir et c'est tout ! Il dit : « à moins que vous ne vous sépariez des 
écrits de Branham sinon un entretien n'est même pas possible ! ».


Nous pouvons nous passer en permanence d'un tel entretien tout le 
temps. Ce qui nous intéresse, ce n'est pas un entretien qui passe à 
côté de Dieu. Il s'agit pour nous de la conversation qui révèle l'en-
seignement du Dieu tout puissant à Son peuple. Et si tout le monde 
parle en dehors de Dieu, les prophètes eux n'ont jamais parlé en de-
hors de Dieu. Ils ont, en effet, parlé au nom de l'Éternel ou plutôt 
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Dieu a parlé à travers eux par grâce. Et c'est ce que nous avons re-
connu, rien de plus.


Que Dieu ait prit un Moïse, un Abraham, un Élie, un Paul ou un 
Pierre, ce sont tous des hommes comme nous. Et il est écrit d'Élie : 
« il était un homme comme nous », il mangeait et buvait, c'était un 
homme mais c'était un prophète de Dieu. Il était un serviteur du 
Seigneur.


Il en va de même pour Frère Branham. Nous ne l’élevons pas. Nous 
rendons seulement gloire à Dieu d'avoir été fidèle, de S’être souvenu 
de Sa parole et de Ses promesses et d'avoir envoyé une parole de 
révélation prophétique et d'enseignement à Son peuple dans ces 
derniers temps.


C'est tout ce que nous demandons. Seulement que Dieu nous … Je 
voudrais maintenant parler pour moi-même. Dieu m'a fait la grâce 
de sortir de toutes mes propres imaginations et idées et de me lais-
ser conduire par la grâce de Dieu dans ce que le Seigneur avait à 
dire et à révéler à Son peuple en ce temps-là.


Pensez-vous que c'était la volonté de Dieu que quelqu'un sorte et 
dise  : « Aujourd'hui je lis l'évangile d'Untel et je voudrais mainte-
nant vous dire quelque chose à ce sujet ». Pas ce que nous avons à 
dire à ce sujet  ! Les serviteurs de Dieu proclament tout le 
Conseil de notre Dieu ! Ils ne se contentent pas de préparer une 
prédication, mais la prédication est déjà préparée  ! Elle est déjà 
terminée. Elle est dans la parole de Dieu  ! Il leur suffit de trans-
mettre ce que Dieu a déjà donné et alors, nous sommes tous aidés. 
Nous recevons alors l'enseignement de l'Esprit de Dieu car nous 
n'avons rien en propre mais ce que Dieu nous a donné en grâce.


Il y avait encore un psaume que je voulais évoquer brièvement. Le 
psaume 66 et j'en viens à ma conclusion. Il est dit ici au verset 3… 
Psaume 66 du verset 3.


« Dites à Dieu  : que ta façon d'agir est merveilleuse. Parlez à Dieu, 
pas aux hommes. Dites à Dieu : que ta puissance est merveilleuse ! ».

« Que ta façon d'agir est merveilleuse  ». Nous pourrions présenter 
cela ce soir comme une prière ensemble devant la face de Dieu. 
D'ailleurs, c'est le cas. Celui qui a lu le journal aujourd'hui a consta-
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té que même Willy Brandt a lu quelques versets du Psaume à Jéru-
salem. Et disons-le : il a trouvé le bon psaume. Il a lu les bons ver-
sets et il n'en a pas eu honte. C'est incroyable.

Alors, nous avons certainement le même droit de lire ici quelques 
versets du psaume. Et s'il est écrit ici : « Dites à Dieu : que ta façon 
d'agir est merveilleuse ». Savez-vous qui peut dire cela ? Celui qui a 
saisi par la foi l'action de Dieu comme étant merveilleuse  ! Un 
homme qui a compris que c'est Dieu qui agit car, si nous ne parlons 
que de la façon de Dieu d'agir du temps de Moïse, cela nous 
échappe. Mais la façon d'agir de Dieu dans notre temps, cela nous 
touche, cela ne nous échappe pas  ! Et celui qui a saisi la façon de 
Dieu d'agir maintenant, est saisi par la façon de Dieu d'agir dans le 
passé, et il peut se perdre en Dieu et le remercier de tout son cœur 
pour Sa façon d'agir. Mais celui qui passe à côté de la façon de Dieu 
d'agir, qui laisse se dérouler en ce moment, il peut être en train de 
parler de la façon de Dieu d'agir dans le passé, mais au fond, il est 
passé à côté de Dieu, et Dieu est passé à côté de lui aussi. Mais celui 
qui passe à côté de Dieu, Dieu passera aussi à côté de lui. Mais celui 
qui reconnaît Son action comprendra ce qu'elle signifie. 


Dites à Dieu : « Que Ta façon d'agir est merveilleuse ! » Nos cœurs 
s'enflamment, nous ressentons la louange lorsque nous réfléchis-
sons au fait que nous pouvons rencontrer notre Dieu, le Tout-Puis-
sant, dans la prière et dire : « Seigneur, que Ta façon d'agir est mer-
veilleuse ». Cela ne peut être dit que par celui sur qui la grâce de 
Dieu vraiment agit réellement, et qui a compris l'action de son Dieu.


Verset 3 :


« Par l'abondance de ta puissance, même tes ennemis te louent, que 
toute la terre se prosterne devant toi, qu'elle te chante des louanges, 
qu'elle chante ton nom ».

Toutes les nations doivent se prosterner devant toi, doivent chanter 
Tes louanges, chanter Ton nom. Tous les peuples, pourquoi pas aus-
si, le peuple de Dieu, le peuple de Dieu qui a été appelé à sortir de 
toutes les peuples, de toutes les nations et de toutes les tribus, qui a 
été entraîné par l'action de Dieu, qui a été impliqué dans l'action de 

	 11



Dieu ? C'est le bon peuple qui chante les louanges du Seigneur. Ils 
savent d'ailleurs pourquoi ils chantent des Psaumes.


Imaginez que David n'ait rien vécu du tout avec Dieu, et qu'il se soit 
assis ou qu'il se soit mis à chanter des Psaumes  ! Aucun homme 
n'aurait voulu les entendre. David a chanté à partir de son expé-
rience avec Dieu.


Nous ne sommes pas ici pour prier en théorie, nous sommes ici pour 
élever la voix et remercier le Dieu Tout-Puissant à partir de Sa ma-
nière d'agir que nous avons reconnue, à partir de l'action de notre 
Dieu, par gratitude ; non pas pour faire n'importe quoi, mais parce 
que nous avons été saisis par l'action de Dieu, par la manière d'agir 
de Dieu que nous avons reconnu. Nous pouvons remercier le Sei-
gneur.


Cela continue ensuite au verset 5 :


« Venez contempler les grandes œuvres de Dieu ».

L'homme avait quelque chose à raconter, ce n'était pas une théorie. 
Il pouvait dire  : « Venez voir les grandes œuvres de mon Dieu et 
vous saurez alors pourquoi je chante de tel Psaumes ». C'est bien la 
raison. Non pas que nous nous offusquions de quelque chose et que 
nous commencions encore ensuite quelque chose. Mais ici, il s'agit 
de ceci  : L'homme de Dieu avait fait l'expérience de Dieu. Ces 
Psaumes avaient un fondement : les révélations du Dieu Tout-Puis-
sant ! Il pouvait chanter à juste titre ! Et le texte continue ici. Ver-
set 6 :


« Il a changé la mer en terre sèche ».

Déjà, il énumère ce que Dieu a fait. C'était la raison de sa joie, 
c'était la raison de son chant, la raison de son cantique et de sa 
prière.


Il en va de même pour nous en ce moment, en ce temps. Nous ne 
nous contentons pas de chanter ce que Dieu a fait dans le passé. 
Nous disons  : « Venez voir les manières de Dieu d'agir. Venez voir 
l'action de notre Dieu. Comprenez comment Il a révélé le plan de 
salut, comment Il a fait connaître de manière prophétique les sept 
lettres envoyées aux églises, comment Il a ouvert les sept sceaux 
pour peuple de Dieu  ! Comprenez que c'est la raison de notre 
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louange. Venez voir la puissance de notre Dieu, la manière d'agir de 
notre Dieu, et chantez Son nom car, Il a fait des choses mer-
veilleuses au milieu de Son peuple ! ». C'est bien de cela qu'il s'agit 
en ce moment.


Si l'on voulait amener les gens à quelque chose qu'ils n'ont pas du 
tout vécu, expérimenté, qu'ils n'ont pas du tout compris, ils s'en-
nuieraient. Ils ne sauraient pas comment s'y prendre, comment en-
tonner les quantiques que nous chantons. Mais si nous l'avons expé-
rimenté nous-mêmes, et que nous avons vu la manière de Dieu 
d'agir, l'action de notre Dieu, alors il ne nous sera pas difficile de 
remercier le Seigneur.


Il est également dit ici au verset 6 :


« Il a changé la mer en terre sèche, et l'on a traversé le fleuve à pied ! 
Réjouissons-nous donc ».

De quoi se réjouissaient-ils ? De la présence de leur Dieu au milieu 
d’eux ! De ce que l'Éternel Dieu a fait en confirmant Sa parole et en 
accomplissant la promesse qu'Il avait faite à Abraham (disant)  : 
«  Après quatre cent ans, Je ferai sortir tes descendants à main 
forte  ! ». Même dans les Psaumes de David, c'était la raison de sa 
louange à Dieu. Mais David avait aussi participé à ce que Dieu fai-
sait en son temps. Et c'est pourquoi il pouvait aussi chanter l'action 
du passé dans le présent. Et il en va de même pour nous.


Verset 7 :


« Il règne éternellement par sa puissance, ses yeux sont attentifs au 
peuple  : les rebelles ne doivent pas s’élever avec orgueil  ! Louez, 
peuples, notre Dieu  ! Faites retentir à haute voix ses louanges. Lui 
qui a gardé notre âme en vie, et qui n'a pas fait chanceler notre pied. 
Tu nous as bien éprouvé ô Dieu ! Tu nous as épuré comme on épure 
l'argent. Tu nous as affiné comme on affine l'argent ».

Le Seigneur Dieu a fait tout cela pour nous, afin que notre foi soit 
plus précieuse que l'or qui est corruptible mais qui est purifiée par 
le feu.


La façon d'agir de notre Dieu à notre époque est la raison de notre 
adoration, la raison de notre louange. C'est ce qui nous remplit, c'est 
ce qui touche nos cœurs, émeut nos cœurs. Notre Dieu est fidèle à 
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Sa parole. Il a tenu Ses promesses. Il a rassemblé Son peuple et 
S'est révélé à lui en ce temps.


Et pour cela, nous voulons Lui rendre grâce, Lui dire merci et L'a-
dorer de tout notre cœur.


Psaumes 66 verset 3 :


« Dites à Dieu : que ta façon d'agir est merveilleuse ». Amen !

Nous nous levons pour prier.
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